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Z00M 
Le guêpier d'Europe 
EN REGION 


Mobilisation en faveur du blaireau 


CENTRES DE SAUVEGARDE 


Un nouveau centre de soins dans le Cher 


C'EST DE SAISON! 


Planter local, un guide pratique 


BIODIVERSITÉ 


ÉDITO 


Chère adhérentes, chers adhérents, 
J'espère que vous avez passé de belles vacances. 


Vous recevez aujourd'hui ce premier numéro d'une nouvelle 
publication: le LPO Info Centre-Val de Loire. Nous avons mis 
un peu de temps pour mettre en route ce bulletin depuis la 
création de la LPO CVDL l'année dernière, mais il paraîtra régu- 
lièrement pour vous livrer les actualités de la région, des infor- 
mations sur les oiseaux et leurs milieux, des nouvelles de notre 
association, des articles sur la protection de notre environne- 
ment et bien d’autres sujets encore, la liste n'est pas fermée. Je 
voulais remercier les salariés et bénévoles qui se sont engagés 
dans cette tâche. Ce bulletin-ci est un trait d'union entre notre 
association et nos plus de 3 000 adhérents de la région. 


Après un été difficile pour la nature, avec les vagues de chaleur 
successives et la sécheresse, sans oublier les feux de forêts ou 
de landes et les orages, il y aura sans doute aussi un automne 
et un hiver difficiles pour les humains, dans le contexte géo- 
politique actuel. Peut-être ce contexte a-t-il d’ailleurs per- 
mis à certains de mieux saisir la gravité de notre situation, 
même si dans les milieux naturalistes ces sujets sont abordés 
depuis longtemps! Vous savez tous que le dérèglement clima- 
tique est inéluctable, qu'il va falloir des siècles pour revenir à 
une situation «initiale», même si on arrêtait dès aujourd'hui 
toutes les émissions de gaz à effet de serre. En parallèle, une 
extinction majeure, principalement causée par notre espèce, 


Envie de bénévolat ? 


Contactez votre 
délégation locale! 
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est en cours. En parallèle, car ce ne sont pas que des effets 
climatiques qui sont en jeux: la pollution, la destruction des 
milieux et le braconnage dans certains pays ne font qu'ajou- 
ter des menaces supplémentaires à la dérive du climat. Alors, 
me direz-vous, que fait la LPO? On aurait envie de baisser les 
bras devant ce tableau dramatiquement inquiétant. Ce n'est 
pas dans notre ADN! Avec vous, avec toutes les personnes de 
bonne volonté, nous œuvrons chaque jour par petits pas pour 
sauver les busards, pour protéger les sternes, pour accompa- 
gner l'aménagement des bâtiments, pour conseiller les jardi- 
niers. Il existe des milliers d'actions possibles, qui mises bout 
à bout, permettront de passer les moments difficiles, de sou- 
tenir les espèces sur le fil de l'extinction ou de remettre de la 
nature là où elle avait été malencontreusement supprimée ou 
appauvrie. 


Alors nous comptons sur vous, sur votre soutien et vos actions, 
quelle que soit leur importance, pour garder autour de nous 
ces «autres habitants de la terre» sur lesquels nous n'avons 
qu'un seul droit: celui de les respecter. 


Je vous souhaite une très bonne rentrée ! 


Christian Andres, 
Président de la LPO Centre-Val de Loire 
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Retrouvez le 
calendrier de vos 
sorties nature 


FRANÇOIS BOTTÉ 


François était un membre « historique » de notre association 
et membre du conseil d'administration de la LPO Touraine 
depuis 2012. Il était actif et présent dans de nombreuses 
autres associations naturalistes (SEPANT, Société Botanique 
ligérienne entre autres). Ingénieur agronome de formation, 
il a été enseignant chercheur à l’université de Tours et avait 
pris sa retraite en 2010. Il a été très tôt militant dans la protec- 
tion de l'environnement. Spécialiste reconnu en botanique, il 
a participé à la mise en place de projets importants dans le 
département ou la région, comme les inventaires ZNIEFF, les 
sites Natura 2000, les espaces naturels sensibles (ENS). Il res- 
sentait viscéralement les atteintes à la nature, un de ses com- 
bats récents a été la protection de la lande de Larçay, qu'il 
avait contribué à créer dans son état actuel après la construc- 
tion de la ligne TGV. Avec lui nous perdons non seulement un 
grand connaisseur des espèces et des milieux, mais aussi un 
militant, défenseur ardent de la nature. Nous adressons nos 
plus sincères condoléances à sa famille et ses amis. 


Le blaireau n'a jamais été classé comme espèce nuisible en France 
mais tout porte à croire qu'il s'agit d'une espèce indésirable dans les 
campagnes et les forêts: les autorisations de chasse sont toujours 
plus nombreuses et il n'est plus besoin de décrire par le menu la bar- 
barie que représente la vénerie sous terre. La LPO Centre-Val de Loire 
agissait déjà pour la protection de cette espèce, notamment en sié- 
geant dans certaines commissions départementales de la chasse et 
de la faune sauvage (CDCFS). Nous votons systématiquement contre 
l'instauration de période complémentaire pour la vénerie sous 
terre en demandant aux chasseurs et aux agriculteurs des éléments 
concrets et factuels qui viendraient justifier les dégâts évoqués par 
ces acteurs. Constatant que ces actions ne sont pas suffisantes pour 
faire bouger les lignes (contrairement à l'Angleterre où la chasse du 
blaireau a évolué significativement en quelques années et où l'es- 
pèce commence à être mieux protégée), la LPO Centre-Val de Loire 
décide de porter ce sujet devant les tribunaux en demandant l'an- 
nulation de certains arrêtés préfectoraux. Le droit est un outil fon- 
damental pour faire respecter la protection de la biodiversité: pour 
preuve, après de nombreuses annulations d'arrêtés autorisant les tirs 
de cormorans en eau libre obtenues par la LPO au niveau national, 
le gouvernement est en voie de publier un moratoire interdisant ces 
tirs pour cette espèce. Au travail pour obtenir le même résultat pour 
les blaireaux! 


Vincent Licheron 


OÙ 


ae de Soufirances 
JE UE 3 HEA 


Le samedi 9 avril, les adhé- 
rents de la LPO Centre-Val 
de Loire se sont rassemblés à 


Chaumont-sur-Loire à l'occa- 
sion de l'assemblée générale. 


Retrouvez le rapport d'activité 
2021 sur le site de l'association 


cvdi.lpo.fr 
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CHER 


TUTORAT AUPRÈS DE FUTURES PROFESSEURES DES ÉCOLES 


Les élèves découvrent les rapaces nocturnes © Christine Spataro 


Trois étudiantes ont contacté la LPO du Cher dans le cadre 
d'un mémoire sur la biodiversité pour se présenter au 
concours de professeur des écoles. 


Nous avons pris connaissance et élaboré ensemble un projet 
sur le thème des rapaces nocturnes: apprendre à les identi- 
fier et à les protéger. 


Une séance à l'école de Massay dans une classe de CM1 a été 
effectuée. Tout d'abord, à l’aide d'un diaporama, nous avons 
présenté les chouettes et les hiboux d'une manière géné- 
rale: les grandes caractéristiques puis les quatre espèces 


CAP BIODIVERCITÉ FRANCE, 
HÔPITAL POUR LA FAUNE SAUVAGE 


Notre premier contact avec l'Hôpital de la Faune Sauvage a eu 
lieu à la suite d'un appel pour sauver une chouette dans une 
ferme aux environs de Farges-en-Septaine. Nous avons à cette 
occasion fait connaissance avec Tom Berger et Fanny Villain 
qui ont évoqué leur projet de création de Centre de soins. 


En 2018, nous les avons invités à présenter ce projet lors de 
notre réunion annuelle des adhérents. 


Le Centre de soins est officiellement ouvert depuis janvier 
2022. Situé dans le département du Cher, à La Guerche sur 
l'Aubois 18150, ce dernier est en capacité d'accueillir 616 
espèces parmi lesquelles oiseaux, mammifères, reptiles, 
amphibiens, exceptés cervidés, sangliers et grands carnivores 
(lynx, loup et ours). 


Durant ces dernières années, l'association a mis en place une 
structure d'urgence, un réseau de bénévoles rapatrieurs (taxi- 
faunes) formés par son équipe et a créé des liens solides et de 
confiance avec les centres de soins limitrophes ainsi qu'avec les 
cliniques et structures vétérinaires partenaires. L'association 
accueille également un grand nombre de stagiaires tout au 
long de l'année. 


À ce jour 900 animaux ont déjà été accueillis depuis l’ouver- 
ture et plus de 1 500 SOS ont été reçus sur le numéro de garde. 
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locales (l'effraie des clochers, la chevêche d'Athéna, la 
chouette hulotte et le hibou moyen duc). 


Ensuite, nous avons étudié les pelotes de réjection en les 
disséquant pour découvrir le régime alimentaire de ces 
rapaces. Les étudiantes ont observé ces séances. Elles ont 
ensuite réalisé la même séance dans un centre aéré. 


Un nichoir à effraie des clochers a également été réalisé avec 
les enfants fréquentant le centre aéré de Massay. Celui-ci a 
été posé dans la cour de l'école. 


Nous sommes ensuite intervenus à l'école Barbès à Bourges 
dans deux classes, l'une de CM2 et l'autre de CE2 où nous 
avons réalisé une séance articulée de la même manière: 
diaporama commenté puis étude du régime alimentaire 
en disséquant des pelotes de réjection pour les CM2 et en 
reconstituant des puzzles de chaque rapace pour les CE2. 


Nous avons terminé par une visite au Muséum d'histoire 
naturelle de Bourges avec deux ateliers: l'un sur la décou- 
verte interactive de la salle des rapaces et l’autre sur la pro- 
tection des rapaces en cherchant les différentes menaces 
qui pèsent sur eux et en trouvant des solutions pour y remé- 
dier. Beau projet très intéressant! 


Christine et Pierre Spataro 


Jeune hibou moyen-duc en détresse © Julien Présent 


50% des animaux pris en charge se rétablissent et sont relâchés 
dans le secteur où ils ont été trouvés. 


Nous sommes très heureux de l'ouverture de ce Centre de 
soins d'autant plus que la LPO ne possède pas quant à elle de 
structure de soins dans la région, la plus proche se situant à 
Clermont-Ferrand (63). De plus, il vient épauler le Centre de 
soins ATOUPIC à Massay 18140 dédié aux hérissons. 


Le Centre de soins est joignable 7j/7 de 10h à 12h et de 14h 
à 19h au 06.64.41.67.34 ou à contact@hfs-centre.com pour un 
diagnostic et les premiers gestes à accomplir avant la prise en 
charge. 


Jacqueline et Alain Dailly 


L'Association est présente sur Facebook et internet: https:// 
www.hfs-centre.com/index.php#projet 


LISTE DEC CENTRES DE GAUVECARDE 
EN RÉGION CENTRE-VAL DE LOIRE 


Z00 DE LA TANIERE 

02.37.34.24.20 

Le Grand Archevilliers 

28630 Nogent-le-Phaye 
contact@lataniere-zoorefuge.fr // Site web 
Espèces acceptées: toutes 


APUS APUCES 

06.77.81.11.22 

Chemin de la Fontaine Pierrée 
45530 Combreux 
apus.apuces@free.fr // Site web 
Espèces acceptées: oiseaux/rapaces 
et petits mammifères 


SAUVE QUI PLUME EURE-ET-LOIR 
02.47.55.18.06 

8 chemin des Hautes Rentries 

37390 Chanceaux-sur-Choisille 
sauvequiplume@hotmail.fr// Site web 
Espèces acceptées: oiseaux et petits 
mammifères 


HOPIT AL FAUNE SAUVAGE 
06.64.41.67.34 

Château La Grand'Cour 

18350 Mornay-Berry 
contact@hfs-centre.com // Site web 


INDRE-ET-LOIRE Espèces acceptées: toutes espèces 


ATOUPIC 

05.55.48.03.04 

26 Provenchères 18120 Massay 
atoupic@orange.fr // Site web 
Espèces acceptées : hérissons 


FAUNE 36 MUSEUM DE BOURGES 
07.88.85.11.18 02.48.65.37.34 


20 rue de l'abattoir Les rives d’Auron (Parc des expositions) 
36200 Argenton-sur-Creuse Allée René Ménard 


marianne.henon@orange.fr// Site web 18000 Bourges 
Espèces acceptées : mammifères et 
reptiles/ oiseaux avant transfert vers 
SOS Faune Sauvage 


amelie.chretien@ville-bourges.fr// Site web 
Espèces acceptées : chauves-souris 


INDRE-ET-LOIRE 


DES MECURES COMPENCATOIRES 
POUR LES HIRONDELLES 


Nids d'hirondelles de fenêtre occupés au Château de Langeais © Alain Dupuy 


Depuis une dizaine d'années, la sauvegarde des espèces 
nicheuses liées au bâti est une priorité de la LPO. Lors de tra- 
vaux de rénovation des nids d'hirondelles de fenêtre sont sou- 
vent décollés. Pour pallier ces destructions, interdites par la loi 
française, une convention avec Val Touraine Habitat, bailleur 
social, a été signée. Riche de ce partenariat, notre association a 
souhaité aller plus loin en se rapprochant des organismes d'État 
comme la DDT (Direction Départementale des Territoires). 


Cette année suite à des travaux de façade sur 2 châteaux 
(Langeais et Amboise), nous avons travaillé avec de nouveaux 
partenaires : les architectes des bâtiments de France. Issu de 2 
mondes différents, il a fallu trouver des solutions et des com- 
promis pour pouvoir installer de nouveaux nichoirs qui s'in- 
tègrent dans le bâti ancien. 


L'Institut de France via la DDT 37 a missionné la LPO CVDL pour 
s'assurer que les nichoirs posés en février (mesures compen- 
satoires) au Château de Langeais ont bien fonctionné. Lors du 
suivi de juin, la majorité des nichoirs accueillaient une nichée. 


Après avoir gagné la confiance des architectes d'autres exper- 
tises nous ont été confiées (église de Bourgueil). 


Jean-Michel Feuillet 


TOURS S'ENCAGE 
POUR LA BIODIVERCITÉ 


Héronnière du lac de la Bergonnerie à Tours, Refuge LPO © Pierre Cabard 


La LPO Centre-Val de Loire, la ville de Tours et la Métropole ont 
signé un partenariat en faveur de la biodiversité qui comprend 
trois volets d'intervention. 


Le premier volet permet de développer le programme des 
Refuges LPO dans la ville, avec un premier Refuge mis en 
place dès 2022 au Vallon de la Bergeonnerie, véritable pou- 
mon vert dans le sud de la ville. Le second volet a pour objectif 
de déployer l'expertise de notre association afin de former les 
agents de la ville aux bons réflexes en matière de biodiversité, 
notamment pour l'avifaune et les chiroptères. Dans ce cadre, 
des inventaires de chauves-souris sont prévus sur les ouvrages 
d'art (les ponts) pour adapter les travaux de rénovations de ces 
édifices à la présence d'espèces protégées. Enfin, le soutien de 
la ville et de la Métropole permettra de multiplier les anima- 
tions en matière de biodiversité auprès d'un large public: sco- 
laires, public socialement fragilisé, familles, etc. L'objectif est 
d'élargir les horizons de nos actions pour renforcer la sensibili- 
sation aux enjeux de la crise de la biodiversité auprès de ceux 
qui ne se sentent pas toujours concernés au premier rang par 
ce sujet. La protection de la nature est l'affaire de tous et nous 
nous réjouissons de ce partenariat. 


Vincent Licheron 


PLUS DE NATURE DANS MON QUARTIER 


«Plus de nature dans mon quartier » est un programme de mobilisation citoyenne 
autour d'actions de sensibilisation et de préservation de la biodiversité dans les 
quartiers prioritaires. Cette année, la LPO Centre-Val de Loire intervient au sein 
du quartier des Rives du Cher à Tours. 


L'un des grands volets de ce projet est la sensibilisation des jeunes aux enjeux de 
la biodiversité de leur quartier. Cet été, des animations nature ont été menées 
auprès d'enfants en lien avec l'association Vivre Ensemble aux Rives du Cher. 
Différentes thématiques autour de la biodiversité ont été abordées: le Cher et ses 
habitants, la nidification des oiseaux, les traces et indices des animaux et décou- 
verte des plumes. 


À la prochaine rentrée scolaire, plusieurs classes des écoles André Gide et Musset- 
Vigny participeront à ce projet. 


À travers ces animations, les élèves vont découvrir la richesse faunistique et floris- 
tique de leur quartier et vont devenir des acteurs de la préservation de la nature. 


UN PROGRAMME LPO 


Laura Jeanjean 
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LES STERNES AU CENTRE DE 
TOUTES LES ATTENTIONS 


Le moins que l'on puisse dire c'est que les sternes auront fait parler d'elles 
pendant cet été 2022 en Indre-et-Loire! Quelques réjouissances tout 
d'abord avec l'évolution des festivités du 14 juillet sur Tours pour pré- 
server la quiétude de ces oiseaux protégés. Dans un autre registre moins 
heureux, une nouvelle crue venue compromettre la reproduction des 
sternes. Pour essayer de sauver une partie des poussins la LPO Centre- 
Val de Loire a installé plusieurs radeaux flottants sur la Loire. 


Les récits de cet été de tous les dangers sont à retrouver en cliquant sur 
les images ci-dessous. 


Š 


Des radeaux 
pour les sternes 


Un 14 juillet tourangeau 
salué par la LPO Centre- 
Val de Loire 


Sterne pierregarin © Nicolas Auger 


LOIR-ET-CHER 


` 


CTORENGY, UNE ENTREPRISE ENGAGÉE 


EN FAVEUR DE LA NATURE 


Chémery: le plus important stockage de gaz français 


Mis en service en 1968, le stockage souterrain de gaz de 
Chémery est le premier stockage français et le second en 
Europe, en termes de capacité. Situés à 30 km au sud de Blois, 
les puits d'exploitation sont implantés sur les communes de 
Chémery, Soings-en-Sologne, Sassay. Le site est géré par 
Storengy, une filiale d'Engie. 


Un site d'une grande richesse 


Situé en bordure Ouest de la Sologne à quelques kilomètres 
de l'étang de l'Arche c'est un site majeur de l'ornithologie du 
département, avec la présence du balbuzard pêcheur, de la 
cigogne noire, de nombreux limicoles (parfois rares comme 
le pluvier doré) en migration et du guêpier d'Europe. Les 
zones de puits de stockage ont accueilli des couples d'œdic- 
nème criard, de cochevis huppé et de petit gravelot. 


125 hectares sont classés 
en Refuge LPO sur le site de 
Chémery et abritent une 
grande variété d'espèces 
nicheuses ou faisant une halte 
pendant la migration. 


Un partenariat entre la LPO France et Storengy né en 
région Centre-Val de Loire! 


En se basant sur ce qui avait été réalisé sur le site de Céré- 
la-Ronde (37), la délégation 41 de la LPO a proposé des 
actions de protection de la biodiversité pour le site de 
Chémery, au travers d'une convention signée avec 
Storengy à l'automne 2018. De son côté, Storengy s'est 
engagé à l'abandon de l'utilisation des produits 
phytosanitaires et à la gestion différenciée 

des espaces verts, avec l'aide du 

Conservatoire d'Espaces Naturels 

Centre-Val de Loire et du bureau 
d'études Athéna Nature. L'entreprise a 


Pluvier doré © Pierre Cabard 
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Cigognes blanches posées sur le site de Storengy à Chémery 


© Anaïs Grand 


également créé un « comité biodiversité » pour des actions 
durables et rigoureuses en matière de faune et flore sau- 
vages. Cette implication a permis aux sites de Chémery et 
Céré-la-Ronde de devenir Refuge LPO, tous deux inaugurés 
en 2021 en présence du Président de la LPO France, Allain 
Bougrain Dubourg. Depuis, l'entreprise poursuit ses partena- 
riats avec la LPO dans d’autres régions. 


Des actions variées sur le site de Chémery: 


e Réalisation d'inventaires pour le suivi de l’avifaune: deux 
techniques d'observations ont été couplées, les points 
d'écoute IPA (indices ponctuels d'abondance) et un suivi 
«continu ». Au total, 53 espèces d'oiseaux ont été contactées 
(forêt, pelouses, zones humides...). 

e Création de 2 parcours ornithologiques à Sassay et Chémery 
+ Préconisations de gestion et d'aménagements du site 

- Animations destinées au personnel de Storengy lors de 
l'inauguration du Refuge LPO 


Déjà 46 Refuges personnes morales en Loir-et-Cher! 


Ecoles, collèges, collectivités, entreprises... les demandes 
sont nombreuses, sans oublier les Refuges particuliers qui 
dépassent les 300 dans le département. Un beau témoi- 
gnage de l'implication croissante de nos concitoyens dans la 
préservation de la biodiversité. 


Cécile Dormoy 


Parcelle forestière en Refuge LPO 


© Manon Leduc 


VEGARDE DU BUCARD CENDRÉ 
EN CENTRE-VAL DE LOIRE Mg. 


Espèce emblématique des plaines agricoles, le busard cen- 
dré fait l'objet de suivis particuliers en Indre-et-Loire et dans le 
Loir-et-Cher aux côtés des agriculteurs et d’autres partenaires, 
comme le CDPNE. 


de cages, entrainant de ce fait plus d'accidents sur les nichées 
(prédation, abandon.…..). 


Cette saison de reproduction à été marquée par des mois- $ 
sons particulièrement précoces. Très peu de poussins étaient le 
volants lors du passage des moissonneuses ce qui fait que la Le 
quasi-totalité des nids de busards ont été protégés par la pose | L 
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La saison 2022 aura été une bonne année en termesde couples 
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LES ROSES ANCIENNES D'ANDRÉ 
EVE, UNE INCPIRATION POUR 
LES JARDINIERC Z'AILÉC 


L'entreprise Les Roses Anciennes d'André Eve, située à 30 
minutes au nord d'Orléans est, comme son nom l'indique, 
spécialisée dans la création et la reproduction de variétés de 
roses. 


Créée dans les années 80; c'est à partir des années 2000 
qu'elle a véritablement commencé son inflexion en faveur 
d'une agriculture plus respectueuse de la nature. En 2008, 
premier achat d'auxiliaires pour lutter contre les pucerons, et 
dès 2010 plus aucun insecticide n'est utilisé sur l'exploitation. 
Petit à petit, et grâce à la gestion respectueuse des abords 
de parcelles, tous les insectes ont trouvé leur place et s'auto- 
régulent naturellement. 


Toutefois, ces horticulteurs sensibles à la nature ne sou- 
haitaient pas en rester là! Ils ont contacté l'antenne LPO 
du Loiret pour s'engager dans la démarche «Refuge LPO ». 
Manon Leduc, chargée d'étude de la LPO CVDL a débuté ses 
premiers suivis en mars de cette année. En avant-première, 
voici quelques conclusions et préconisations issues de ses 
observations: 


-Le jardin de démonstration offre un potentiel nourricier inté- 
ressant pour les passereaux. Ce jardin permet d'exposer en 
condition réelles les arbustes vendus sur le site. Cependant 


LE VILLAGE DE MESSAG EN FÊTE 


C'est au cœur du printemps, dans le cadre de la fête de la 
nature, sous un magnifique soleil, que la LPO 45 a eu la joie 
de découvrir ce magnifique petit village de 1000 habitants, 
Messas, situé au nord de Beaugency dans le Loiret. 


Le matin, les habitants de Messas ainsi que les membres de 
la LPO 45 ont activement participé à un circuit organisé et 
animé par notre naturaliste dont le thème était «la recherche 
des trésors cachés de la Beauce »: migrateurs, rapaces et bien 
d’autres. Par ailleurs, un stand animé par la LPO 45 a suscité 
de nombreux questionnements ce qui nous a permis d'évo- 
quer le fonctionnement de notre structure, d'attirer l'at- 
tention des habitants sur l'importance de la biodiversité et 
l'intérêt de mettre en place des Refuges LPO. 


Des échanges riches et constructifs tant avec les élus que les 
villageois ont confirmé toute l'importance d'avoir un village, 
au sein duquel chaque habitant se sente bien et il relève de la 
responsabilité de chacun de respecter la biodiversité. 


C'est à la suite d'un pique-nique partagé avec les élus et les 
habitants de Messas, que nous avons tous été conviés à visi- 
ter deux Refuges de particuliers, avec des jardins respec- 
tueux de de la biodiversité. Les merles, grives, troglodytes, 
chardonnerets, bruands zizi, geais des chênes, huppes fas- 
ciées et d’autres encore se régalent au milieu des tilleuls, des 
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Observation et recensement des espèces d'oiseaux du jardin de 

démonstration © Aude Allain 
leur débourrage est trop tardif par rapport au calendrier de 
construction des nids. Installer des nichoirs permettra d'offrir 
l'habitat à ce voisinage à plumes. 


- La retenue d'eau, est un trou à ciel ouvert qui permet de 
stocker les précipitations de l'hiver pour irriguer l'été. Cette 
retenue a été creusée avec une pente abrupte, la petite faune 
qui viendrait s'y abreuver pourrait tomber sans aucun moyen 
de s'échapper... Mais l'entreprise a pris ses dispositions et 
creusée une pente douce avant les fortes chaleurs de l'été. 
Les hérissons sont sauvés, et dorénavant on peut observer 
nombre d'oiseaux munis de serviettes et lunettes de soleil, 
profitant de cette plage improvisée. 


Pour les observer, venez rendre visite aux jardiniers zélés de 
l'entreprise André Eve au 301 route de Courcy, Gallerand à 
Chilleurs-aux-Bois. 


Aude Allain 


Visite d’un des jardins Refuge LPO à Messas © Dominique Deroin 


sureaux, arbre à perruque, lavatères, néflier, abricotier, ifs, 
cyprès, douglas pour n'en citer que quelques-uns. Les visites 
de ces jardins ont fait naître chez certains l'envie de créer 
chez eux un refuge. 


Le village de Messas demeure très attentif au développe- 
ment de la biodiversité et la LPO 45 pourra accompagner ce 
village dont les projets à venir sont prometteurs pour la pré- 
servation de la nature. 


Martine Schweitzer 


GRAND NETTOYAGE D'AUTOMNE : 
À VOS NICHOIRS ! 


C'est la fin de la saison de reproduction! Si vous avez eu la 
chance d'accueillir une nichée au cours de la saison, c'est le 
moment de nettoyer les nichoirs afin de préparer leur pro- 
chain retour. Ce grand ménage permettra notamment d'évi- 
ter la propagation de maladies et l'invasion de certains 
parasites. Pour ce faire, videz le nichoir de tous les matériaux 
(mousse, feuilles...) et brossez ensuite l'intérieur avec une 
brosse métallique. Profitez-en pour vérifier que votre nichoir 
est bien étanche et ne laisse pas passer les courants d'air, 
sans quoi les oiseaux passeront probablement leur chemin. 
Avant de procéder au nettoyage, assurez-vous de ne pas 
déranger d'autres espèces qui auraient pu y élire domicile 
(chauves-souris, loirs, lérots...). Merci! 


Marion Bénard 
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Nichoir à mésange © Géraldine Morisset 


BOULES x 


C'EST DE SAISON! 


Disposer la margarine dans un récipient 
afin de ramollir quelques secondes au 
micro-ondes ou à température ambiante. 
La matière doit être molle mais non liquide 
de façon à pouvoir être malaxée aisément. 


GRAISSE 


FAIT MAISON 


Ingrédients 

; @ ajouter les graines ainsi qu'un peu de 
« Margarine 5 N : 

farine à la matière pour la consistance 

+ Graines: et bien malaxer pour que le mélange 
noix ou noi- contienne des graines dans tout son 
settes brisées, ensemble. 
amandes ou 


@ Former les boules de graisse à partir du 
mélange. 


cacahuètes bri- 
sées, tournesol 
(non strié, non 
salé) OPiacer les boules au réfrigérateur durant 
quelques heures pour la graisse durcisse. 


e Farine 


@ Disposer les boules de graisse à l'endroit 

souhaité (dans une mangeoire tubulaire 
par exemple). N'oubliez pas de mettre de 
l'eau propre à disposition des oiseaux! 


ASTUCE: il est également possible de badi- 
geonner généreusement une pomme de 
pin de ce mélange et de l'accrocher à l'aide 
d'une ficelle. 


€ PLANTER LOCAL > : UN GUIDE PRATIQUE! 


Le début de l'automne est un bon moment pour planter sa 
haie. En privilégiant des végétaux originaires du Centre-Val 
de Loire, on favorise la biodiversité et on assure le gîte et le 
couvert à la faune locale. Les essences locales offrent égale- 
ment une meilleure résilience face aux épisodes climatiques 
intenses (sécheresse notamment). 


e Retrouvez les essences arbustives locales identifiées par le 
Conservatoire botanique du Bassin parisien (CBNBP) et pré- 
sentées au sein d’un guide numérique spécifique à la région 
Centre-Val de Loire: https://www.biodiversite-centrevalde- 
loire.fr/ressources/idees-actions/planter-local 


e Variez les espèces afin de diversifier les sources de nourri- 
ture, les couleurs et de diminuer le risque potentiel d'allergie. 


e Privilégiez des plants cultivés localement grâce par exemple 
à la marque «Végétal local»: https ://www.vegetal-local.fr/ 


Voici une sélection d'arbustes conseillés pour leur intérêt 
pour la faune (espèce mellifère et/ou comestible), et non 
allergisants (issues du guide «Planter local»): 


Cécile Dormoy 


e Bourdaine 

e Camérisier à balais 

e Cerisier de Sainte-Lucie 
e Chèvrefeuille des bois 
e Cornouiller sanguin 

e Daphné lauréole 

e Fusain d'Europe 

e Genêt à balais 

e Groseillier à maquereau 
e Houx 

e Lierre 

e Néflier 

e Nerprun purgatif 

e Prunellier 

- Rosier des champs 

e Sureau noir 

e Viorne obier 

e Viorne lantane 


Demi-deuil © Alain Bloquet 
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ler li, pien : 


Mettons d'emblée les choses au point. 
D'accord, j'aime consommer des guêpes, 
mais je suis loin d'en être obsédé. Mon 
régime alimentaire comprend surtout 
beaucoup de bourdons, mais aussi des 
frelons et d'autres Hyménoptères sans 
oublier, ne l'ébruitez pas, des abeilles 
(capturées quand il y a peu de bourdons 
dans le secteur). Et je ne néglige pas l'ap- 
port nutritif important que procurent les 
gros coléoptères (hannetons, cétoines), 
les libellules, les papillons, les cigales, les 
Diptères, les criquets et sauterelles, voire 
les punaises ou les termites. En fait, je cap- 
ture tout insecte qui vole dans le coin où je 
m'installe. Et quand il m'arrive de prendre 
un insecte pourvu d'un dard, je m'évite une 
piqûre douloureuse ou même mortelle en 
frottant le bout de l'abdomen de ma vic- 
time contre un support rugueux, ce qui lui 
arrache le dard. Pas folle la guêpe, hein? 
Enfin, je veux dire pas fou le guêpier! Et je 
suis même capable de m'éviter cette peine 
en ne capturant souvent que des hymé- 
noptères mâles, dépourvus de dard (en ce 
qui concerne les abeilles, un de vos savants 
a calculé qu'en fait 60 % de mes proies sont 
des faux-bourdons, parfaitement inoffen- 
sifs). Avouez qu'il faut une bonne vue, hein, 
pour trier en vol ce qui est dangereux de ce 
qui ne l'est pas! 


D'accord, cette phrase peut paraître une 
insupportable manifestation d'orgueil. 
Mais soyez juste: existe-t-il en France un 
oiseau plus beau que moi ? Même le Martin- 
pêcheur ne peut soutenir la comparaison. 
Je suis le seul à arborer du blanc, du noir, du 
rouge, du jaune, du bleu, du roux, du vert. 
Vous pouvez admirer aisément ce don que 
la Nature m'a fait car j'aime à me percher 
bien en vue, en compagnie de mes copains 


(nous les guêpiers, on est toujours en 
groupes). Grâce à cette livrée multicolore, 
je ne risque pas de passer inaperçu, d'au- 
tant plus que je passe mon temps à voler 
en criant. Mes cris roulés, bien typiques, ne 
peuvent échapper à un curieux de la Nature 
et un simple coup d'œil dans ses jumelles 
lui permettra de confirmer son identifica- 
tion car mes couleurs éclatantes s'étaleront 
alors sous ses yeux. En l'air, je pratique deux 
sortes de vol: le vol battu, durant lequel 
mes ailes pointues et rigides battent sèche- 
ment et le vol plané. Des fois, ailes presque 
plaquées au corps, je m'offre une jolie glis- 
sade ou une montée en flèche quand j'ai 
repéré une proie. 


me sur notre 


Vous l'avez sans doute remarqué: nous 
ne sommes en France qu'aux beaux jours. 
Même si vous nous avez baptisés Guêpiers 
d'Europe, nous sommes beaucoup plus 
africains qu'européens. Nous arrivons chez 
vous courant mai et regagnons nos pénates 
dès août-septembre. Nous voyageons tou- 
jours en groupes, surtout de jour. Nous, 
guêpiers de l'ouest de l'Europe, nous pas- 
sons votre mauvaise saison en Afrique de 
l'ouest, autour du Golfe de Guinée (de la 
Côte d'Ivoire au Bénin, en gros), alors que 
nos copains d'Europe de l'est préfèrent 
vivre entre la Tanzanie et l'Afrique du sud. 
En général, chacun revient chez vous 
avec son conjoint et, toujours en groupe, 
on cherche un coin susceptible de nous 
accueillir. Que nous faut-il? Une berge 
de sable assez abrupte, bordant des prés 
riches en insectes et pourvus de perchoirs 
(à la grande rigueur, on accepte de s'ins- 
taller dans une sablière en eau si elle est 
tranquille). Pendant 10 à 20 jours chaque 
couple y creuse avec le bec 2 ou 3 trous 
dont un seul sera le vrai nid, qui débute par 
un boyau horizontal de plus d'1 mètre pour 
aboutir à la chambre. C'est là que ma douce 
amie, stimulée par les petits cadeaux (des 


gros insectes) que je ne manque pas de lui 
offrir régulièrement pour l'inciter à creuser 
(et aussi à se laisser faire...) va pondre pro- 
gressivement de 5 à 7 œufs, déposés sur 
le sol nu. Dès qu'il y en a 3, on commence 
à couver, tous les deux (pendant envi- 
ron 3 semaines). Les petits éclos, nous les 
nourrissons ensemble (en moyenne une 
soixante d'apports de proies par heure...) 
et ils restent au nid environ 40 jours (pour 
les inciter à sortir, on réduit la fréquence 
des nourrissages). Assez souvent un jeune 
né l'an passé nous aide au nourrissage: 
c'est pour lui une façon d'apprendre à s'oc- 
cuper des jeunes qui lui servira par la suite. 
Nous n'évacuons pas leurs crottes, qui sont 
sèches (le nid reste donc propre, contrai- 
rement à celui du Martin Pêcheur, qui est 
un vrai bourbier car il mange du poisson). 
Quand ils s'envolent, ils apprennent vite 
à capturer des insectes mais se laissent 
encore nourrir durant 3 semaines. Bientôt, 
ils partiront avec nous vers le sud et si 
nous sommes chanceux, nous reviendrons 
l'an prochain. Je dis qu'il faut être chan- 
ceux, car les périls de la route sont mul- 
tiples, à commencer par l'homme qui nous 
tire à vue (à Malte ou dans d'autres îles et 
au Maghreb)... Allez, soyons optimistes et 
disons qu'on se reverra l'an prochain dans 
votre région Centre-Val de Loire! 


Pierre Cabard 
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